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La calomnie à grand échelle
G E R A L D  W E S T O N

Le repas de la dernière Pâque de Jésus-
Christ avec Ses disciples fut marqué par un 
instant très grave, lorsqu’Il leur donna des 
instructions qui Lui pesaient sur le cœur. 

Il les avertit notamment d’une persécution à venir. 
Ce n’était pas la première fois qu’ils entendaient 
cet avertissement. Jésus leur avait dit auparavant 
qu’ils connaîtraient beaucoup de bénédictions dans 
cette vie, mais que celles-ci seraient parsemées de 
persécutions (Marc 10  :29-30). Il avait envoyé Ses 
disciples en les prévenant qu’ils seraient comme 
des brebis au milieu des loups et puisque Lui-même 
avait été qualifié de Béelzébul, à combien plus forte 
raison devaient-ils s’attendre à être également 
accusés faussement (Matthieu 10  :16-26). Durant 
cette dernière nuit de la Pâque en l’an 31, Jésus leur 
rappela sobrement que «  le serviteur n’est pas plus 
grand que son maître  », en leur expliquant  : «  S’ils 
m’ont persécuté, ils vous persécuteront aussi  » 
(Jean 15 :20).

La persécution peut prendre différentes formes. La 
calomnie en est une. De nos jours, nous avons plus que 
de la simple calomnie – nous avons de la calomnie à 
grande échelle au moyen d’Internet. Nous savons tous 
qu’Internet peut être utilisé pour de bonnes choses 
mais aussi pour de mauvaises, et qu’il existe un esprit 
méchant qui encourage sa mauvaise utilisation.

J’utilise ici le mot Internet comme terme générique 
regroupant les différents moyens de communication 
électronique  : sites, blogs, Facebook, Twitter, emails, 
textos et toute forme de communication au moyen 

d’un ordinateur, d’un téléphone portable ou d’autres 
appareils et applications.

L’Œuvre de Dieu utilise certaines de ces technolo-
gies pour prêcher l’Évangile dans ce monde moribond 
et l’avertir des événements à venir, mais l’adversaire 
utilise ces mêmes technologies pour entraver l’Œuvre 
divine. Lui aussi se sert des sites Internet, de YouTube, 
d’Instagram et de Facebook.

Chaque ministre de l’Église a rencontré des gens 
qui étaient « tout feu tout flamme » pour la vérité un 

jour et qui avaient parfois per-
du tout intérêt le lendemain. 

Pour certains d’entre eux, 
nous savons que cela est dû 
aux choses négatives qu’ils 
ont lues sur Internet au su-
jet de l’Église. Nous ne sa-
vons pas exactement com-
bien de personnes sont 
dans ce cas, mais nous sa-
vons que cela arrive. Nous 
savons également que cer-

taines organisations sans scrupules, qui prétendent 
être « l’Église de Dieu », parasitent activement d’autres 
groupes. Elles ciblent délibérément les autres Églises 
en payant pour que leur propre site Internet soit placé 
en première position lorsque les gens recherchent le 
nom d’une autre organisation. Lorsque vous cherchez 
des renseignements sur «  l’Église de Dieu  » dans un 
moteur de recherche, un faux site apparaît parfois en 
première position en vous faisant croire que c’est celui 
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que vous recherchez. Ils se servent ensuite de ce faux 
site pour discréditer l’Église que la personne cherchait 
au départ.

Bien entendu, chaque entreprise, groupe social ou 
Église a quelques individus contrariés et mécontents, 
impatients de salir l’objet de leur mécontentement. 
Quand, pour la dernière fois, avez-vous trouvé un hô-
tel en ligne avec 100% d’avis positifs ? Vous ne pouvez 
pas plaire tout le temps à tout le monde, surtout si une 
partie de votre mission consiste à exhorter les gens 
à changer de comportement (Ésaïe 58  :1). La nature 
humaine étant ce qu’elle est, nous avons tendance à 
croire au pire, surtout quand l’information est sau-
poudrée d’un peu de sarcasme et de moqueries.

Certains groupes protestants déforment nos en-
seignements et qualifient l’Église de Dieu de secte, 
lui réservant même des chapitres entiers dans cer-
tains livres. Il n’y a rien de nouveau dans ces propos 
erronés, ces fausses déclarations et ces insultes (Actes 
24  :5), mais Internet sous toutes ses facettes répand 
cette désinformation à une vitesse et à un public beau-
coup plus importants que jadis, quand il n’y avait que 
des livres et des tracts. Il y a parfois quelques éléments 
de « vérité », mais ceux-ci sont subtilement mélangés 
avec de fausses informations qui déforment la « véri-
té » pour en faire un mensonge. Satan étant le père du 
mensonge (Jean 8 :44), nous ne devrions pas être sur-
pris qu’il utilise cette tactique, comme nous le voyons 
lors de la tentation du Christ (Matthieu 4). Le diable 
a fidèlement cité le Psaume 91 : « Si tu es Fils de Dieu, 
jette-toi en bas ; car il est écrit : Il donnera des ordres à 
ses anges à ton sujet ; et ils te porteront sur les mains, 
de peur que ton pied ne heurte contre une pierre  » 
(Matthieu 4  :6). Mais il a complètement sorti ce pas-
sage de son contexte.

En bonne compagnie !
Paul a dit à Timothée  : «  Or, tous ceux qui veulent 
vivre pieusement en Jésus-Christ seront persécutés » 
(2  Timothée 3  :12). Mais il est encourageant de voir 
que nous sommes en bonne compagnie. L’ancien roi 
David a été victime de calomnies et de mensonges  : 
«  Car j’ai entendu les diffamations de plusieurs [...] 
délivre-moi de la main de mes ennemis et de ceux qui 
me poursuivent » (Psaume 31 :13-15, Darby).

David ne manquait pas d’ennemis. Il a écrit  : 
«  Garantis-​moi des complots des méchants, de la 

troupe bruyante des hommes iniques  ! Ils aiguisent 
leur langue comme un glaive, ils lancent comme des 
traits leurs paroles amères, pour tirer en cachette sur 
l’innocent ; ils tirent sur lui à l’improviste, et n’ont au-
cune crainte. Ils se fortifient dans leur méchanceté ; ils 
se concertent pour tendre des pièges, ils disent  : Qui 
les verra ? Ils méditent des crimes : Nous voici prêts, 
le plan est conçu ! La pensée intime, le cœur de chacun 
est un abîme. Dieu lance contre eux ses traits : soudain 
les voilà frappés. Leur langue a causé leur chute ; tous 
ceux qui les voient secouent la tête » (Psaume 64 :3-9).

Le prophète Jérémie a connu également des ca-
lomnies odieuses et des mensonges. «  Et ils ont dit  : 
Venez, complotons contre Jérémie ! […] Venez, tuons-
le avec la langue ; ne prenons pas garde à tous ses dis-
cours ! » (Jérémie 18 :18). Asaph a écrit au sujet de ceux 
qui prétendent être fidèles à Dieu, mais qui calom-
nient les autres : « Et Dieu dit au méchant : Quoi donc ! 
tu énumères mes lois, et tu as mon alliance à la bouche, 
toi qui hais les avis, et qui jettes mes paroles derrière 
toi ! Si tu vois un voleur, tu te plais avec lui, et ta part 
est avec les adultères. Tu livres ta bouche au mal, et ta 
langue est un tissu de tromperies. Tu t’assieds, et tu 
parles contre ton frère, tu diffames le fils de ta mère. 
Voilà ce que tu as fait, et je me suis tu. Tu t’es imagi-
né que je te ressemblais ; mais je vais te reprendre, et 
tout mettre sous tes yeux. Prenez-y donc garde, vous 
qui oubliez Dieu, de peur que je ne déchire, sans que 
personne délivre » (Psaume 50 :16-22).

Oui, il est difficile de trouver dans les Écritures 
l’exemple d’un grand serviteur de Dieu qui n’aurait 
pas été persécuté par de fausses accusations. L’apôtre 
Paul était une cible privilégiée pour les « blogueurs » 
de son époque, qui l’accusaient faussement de 
mentir et d’encourager les gens à pécher. « Et si, par 
mon mensonge, la vérité de Dieu éclate davantage 
pour sa gloire, pourquoi suis-je moi-même encore 
jugé comme pécheur  ? Et pourquoi ne ferions-
nous pas le mal afin qu’il en arrive du bien, comme 
quelques-uns, qui nous calomnient, prétendent 
que nous le disons  ?  » (Romains 3  :7-8). Certains à 
Antioche de Pisidie utilisèrent des calomnies et des 
fausses accusations pour soulever les gens contre 
Paul et Barnabas  : «  Mais les Juifs excitèrent les 
femmes dévotes de distinction et les principaux de 
la ville  ; ils provoquèrent une persécution contre 
Paul et Barnabas, et ils les chassèrent de leur 
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territoire  » (Actes 13  :50). Il est évident que Paul 
devait continuellement se défendre contre les 
fausses accusations (par exemple, 1 Corinthiens 9  ; 
2 Corinthiens 11 :16-28, 31).

La dynamique de la calomnie
Il est important que nous comprenions la dyna-
mique de la calomnie. Je n’ai pas besoin de vous rap-
peler qui est à la source de ce péché. Combien de fois 
avons-nous lu dans Apocalypse 12 :9-10 que Satan est 
l’accusateur des frères – mais en sommes-nous vrai-
ment conscients  ? Comprenons-nous qu’en accusant 
faussement les autres, nous laissons Satan accomplir 
ses mauvaises œuvres à travers nous  ? Avons-nous 
conscience qu’il a toute une armée qui travaille nuit 
et jour dans le monde d’Internet pour discréditer 
l’Œuvre de Dieu et Ses serviteurs ? Suivons-nous ces 
ouvriers de l’iniquité, juste pour découvrir ce qu’on ne 
nous aurait « peut-être pas dit » ?

Il y a quelques années, j’ai été informé que deux 
hommes effectuaient des visites çà et là, disant : 
«  Notez bien ce que nous vous disons, dans six mois 
l’Église du Dieu Vivant n’existera plus. » Ils essayaient 
de faire croire aux gens que nous allions fusionner avec 
un autre groupe religieux. Finalement, ces hommes 
sont partis fonder leur propre groupe. Une dizaine 
d’années se sont écoulées et l’Église du Dieu Vivant 
existe encore. En revanche, le petit groupe qu’ils 
avaient créé a rétréci au point de ne plus rien faire.

Satan est celui qui active la calomnie et il n’a aucun 
égard pour la vérité. Il peut être sarcastique, drôle et 
séduisant pour vendre ses mensonges. Combien de 
fois avons-nous lu Jean 8  :44 ? Mais, en tant qu’êtres 
humains, comprenons-nous bien ce que cela veut 
dire ? Dans ce verset, Jésus a dit à propos de certains : 
« Vous avez pour père le diable, et vous voulez accom-
plir les désirs de votre père. Il a été meurtrier dès le 
commencement, et il ne se tient pas dans la vérité, 
parce qu’il n’y a pas de vérité en lui. Lorsqu’il profère le 
mensonge, il parle de son propre fonds ; car il est men-
teur et le père du mensonge. »

Satan s’est spécialisé dans un type de mensonge 
particulier, comme nous l’avons lu au début de cet ar-
ticle. Il mélange le vrai et le faux pour séduire les gens 
crédules. Nous en trouvons un exemple parfait dans 
Matthieu 26 :61, lorsque Jésus fut accusé d’avoir dit  : 
«  Je puis détruire le temple de Dieu, et le rebâtir en 

trois jours.  » A-t-Il réellement dit cela  ? Oui et non. 
Notez ce qu’Il a dit : « Détruisez ce temple, et en trois 
jours je le relèverai » (Jean 2 :19), mais Il ne faisait pas 
référence au temple de Jérusalem, comme certains 
L’en accusèrent. Jean expliqua que le Christ « parlait 
du temple de son corps » lorsqu’Il prononça les mots 
« ce temple » (verset 21). La différence est subtile mais 
importante. Bien que l’accusation reprenne certains 
mots qu’Il avait réellement prononcés, c’était totale-
ment faux ! Le sens de Ses paroles était ignoré et Ses 
accusateurs étaient plus intéressés à servir leur cause 
qu’à faire éclater la vérité.

Nous pouvons voir cela dans Marc 14 :55-59 : « Les 
principaux sacrificateurs et tout le sanhédrin cher-
chaient un témoignage contre Jésus, pour le faire 
mourir, et ils n’en trouvaient point ; car plusieurs ren-
daient de faux témoignages contre lui, mais les témoi-
gnages ne s’accordaient pas. Quelques-uns se levèrent, 
et portèrent un faux témoignage contre lui, disant  : 
Nous l’avons entendu dire  : Je détruirai ce temple 
fait de main d’homme, et en trois jours j’en bâtirai un 
autre qui ne sera pas fait de main d’homme. Même sur 
ce point-là leur témoignage ne s’accordait pas. »

Satan ne se gêne évidemment pas pour inven-
ter des mensonges éhontés, comme nous le voyons 
dans Genèse 3, lorsqu’il dit à Ève  : «  Vous ne mour-
rez point  », alors que Dieu avait affirmé le contraire 
à Adam. Comme Ève, certaines personnes croiront 
plus volontiers, par naïveté, un parfait inconnu plutôt 
qu’une connaissance de longue date – et c’est un des 
problèmes avec Internet. Des individus inconnus et 
iniques, qui ne font pas grand-chose mais qui ont beau-
coup de temps à perdre, peuvent devenir « quelqu’un » 
du jour au lendemain. Malheureusement, énormé-
ment de gens croient leurs propos, surtout s’ils sont 
proférés avec dogmatisme, en mélangeant un peu de 
vérité avec beaucoup de mensonge.

Restez concentré
Au lieu de prêcher l’Évangile au monde entier et 
d’avertir les nations de souche israélite des événe-
ments à venir, ces individus se contentent de démolir 
et de calomnier ceux qui font le travail. Ces calomnia-
teurs ne veulent pas uniquement détruire l’Église du 
Dieu Vivant, ils éprouvent de l’animosité contre tous 
les groupes qui prêchent au sujet du sabbat, des Jours 
saints et du Royaume de Dieu. Pourquoi ?
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Nous devrions voir qu’ils ont une idéologie, et 
même si tout ce qu’ils rapportaient était vrai – ce qui 
n’est jamais le cas – leur passion n’est pas pour Dieu. 
Comment peut-on espérer entrer dans le Royaume de 
Dieu avec un tel comportement  ? Cela nous informe 
sur leurs motivations, comme l’explique Paul  : «  Car 
l’affection de la chair est inimitié contre Dieu, parce 
qu’elle ne se soumet pas à la loi de Dieu, et qu’elle ne 
le peut même pas  » (Romains 8  :7). Certains de ces 
blogueurs haineux sont accablés par le poids de leurs 
péchés personnels, mais ils préfèrent pointer les 
autres du doigt plutôt que de se repentir. Vous pouvez 

comprendre cela en lisant 2 Timothée 3 :1-7 qui décrit 
parfaitement ceux qui n’ont d’autre but dans la vie 
que celui de répandre des rumeurs et de détruire les 
autres. Honnêtement, qui peut prétendre que cela 
plaise à Dieu ? 

Pourquoi Satan a-t-il autant de succès  ? Soyons 
honnêtes avec nous-mêmes : trop souvent, notre na-
ture humaine aime la saleté ! Elle aime entendre des 
informations « croustillantes » et notre nature nous 
pousse à faire confiance à notre capacité de faire la 
distinction entre la vérité et l’erreur. Avons-nous tiré 
les leçons de Genèse 3, ou choisissons-nous encore 
de manger de l’arbre de la connaissance du bien et 
du mal ? L’arrogance personnelle peut nous amener 
à croire que nous sommes capables de trier un tas 
d’ordures et d’en sortir propre. Et plus nous le fai-
sons, plus cela s’ancre dans nos habitudes. Le péché 
est une servitude, comme nous l’enseigne la Fête des 
Pains sans Levain. C’est addictif !

Mais nous devons aussi nous attaquer aux autres 
facettes de notre nature humaine. Il est si facile de 
justifier le fait de parler en mal d’une personne que 
vous n’aimez pas. Peut-être vous a-t-on rapporté 
de mauvaises choses à son sujet, à moins que vous 
n’ayez eu un différend, que cette personne vous 
ait offensé, ou tout simplement que vous n’appré-
ciez pas son apparence. Émotionnellement, nous 
«  savons  » qu’un rapport négatif se «  doit  » d’être 

vrai, mais ce n’est pas nécessairement le cas dans la 
réalité. Que nous refusions de l’admettre avec une 
attitude repentante, ou que nous persistions dans 
nos illusions, la vérité est qu’en nous livrant acti-
vement aux calomnies nous voulons blesser cette 
personne ou ce groupe. Nous exaltons notre égo en 
détruisant notre prochain.

L’apôtre Jean nous révéla  : «  Mais celui qui hait 
son frère est dans les ténèbres, il marche dans les té-
nèbres, et il ne sait où il va, parce que les ténèbres ont 
aveuglé ses yeux » (1 Jean 2 :11). C’est ainsi qu’une per-
sonne peut se justifier de se livrer aux calomnies et les 

répandre. C’est ainsi qu’un 
individu peut se justifier de 
participer aux péchés d’un 
autre homme en alimen-
tant le calomniateur par 
des informations croustil-
lantes et c’est pourquoi cet 

article est adressé aux gens convertis, sincères mais 
qui trébuchent parfois. Ceux qui ont la haine dans le 
cœur sont aveugles concernant leur nature péche-
resse et un tel article n’aura aucun effet sur eux.

La Bible condamne la calomnie, c’est un fait. Parmi 
les nombreux versets à ce sujet, nous pouvons lire 
Proverbes 16 :27-28 ; 14 :5-7 ; et 17 :9. Proverbes 6 :12-19 
va jusqu’à nous dire que Dieu hait les comportements 
qui sèment la discorde parmi les frères et sœurs et 
Proverbes 10 :18 déclare : « Celui qui dissimule la haine 
a des lèvres menteuses, et celui qui répand la calomnie 
est un insensé. »

Les commérages et les calomnies ont toujours été 
un problème, mais les moyens de communications 
électroniques et instantanés amplifient désormais ce 
phénomène et nous exposent tous à un véritable défi. 
Évitons de participer à ce genre de comportement. 
Mais avant tout, protégeons aussi notre cœur et notre 
esprit contre ceux qui, délibérément, cherchent à nous 
déstabiliser en semant la zizanie. Nous devons être 
suffisamment sages spirituellement pour comprendre 
que ceux dont le seul but est de détruire les autres ap-
portent une doctrine très étrange. Jean nous montra 
comment agir avec de tels individus  : «  Si quelqu’un 
vient à vous et n’apporte pas cette doctrine, ne le re-
cevez pas dans votre maison, et ne lui dites pas : Salut ! 
car celui qui lui dit  : Salut ! participe à ses mauvaises 
œuvres » (2 Jean 10-11). LJ

L’arrogance personnelle peut nous amener à croire 
que nous sommes capables de trier un tas d’ordures 
et d’en sortir propres. Et plus nous le faisons, plus cela 
s’ancre dans nos habitudes.
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R O D E R I C K  M E R E D I T H  ( 1 9 3 0 - 2 0 1 7 )

Avec toutes nos distractions modernes et 
suite à l’effondrement de notre ancienne 
association, des milliers de frères et sœurs 
autour du monde ont été profondément 

blessés ou bouleversés. Beaucoup sont également 
désabusés – ils sont partis avec le sentiment d’avoir été 
« abandonnés » par le Christ et désormais ils ne savent 
plus où aller.

Comme je l’ai déjà expliqué dans le passé, le Christ 
m’a utilisé pour fonder l’Église Mondiale de Dieu, 
au début de l’année 1993 – quelques mois seulement 
après la publication de la brochure blasphématoire 
«  Dieu existe  », ainsi que d’autres changements 
hérétiques dans la doctrine. Mais beaucoup n’ont pas 
pris conscience que le Christ avait bâti cette Église 
– ou ils ont été empoisonnés par des rumeurs et des 
accusations vicieuses à notre encontre. Aussi, au lieu de 
chercher avec zèle et de prouver où le Christ poursuivait 
Son Œuvre, beaucoup sont restés immobiles ou ont 
complètement laissé tomber la vérité.

Mais – notez ceci  ! – le Christ vivant a ouvert 
une «  issue de secours  » au début de l’année 1993 
– Il a pourvu une organisation avec un ministère 
dédié et formé de longue date, qui prêcha toute 
la vérité et qui diffusa rapidement (en quelques 
semaines) des émissions à la radio, publia de la 
littérature et ranima l’Œuvre. Jésus-Christ ne vous 
a donc pas «  abandonné  », ni personne d’autre. Il 
est toujours la Tête vivante de l’Église. Il est alerte, 
actif et puissamment en charge de Son Église et 
de Son Œuvre  ! Dans Sa grande sagesse, Il «  teste  » 

actuellement Son peuple pour voir ce que les gens 
ont vraiment dans leur cœur.

L’éclatement du peuple de Dieu fut-il une 
épreuve ? Bien sûr que oui. Mais Dieu révèle qu’Il per-
met les épreuves pour notre édification et qu’Il nous 
« éprouve » à travers elles. Notez les paroles de l’apôtre 
Pierre : « C’est là ce qui fait votre joie, quoique mainte-
nant, puisqu’il le faut, vous soyez attristés pour un peu 
de temps par diverses épreuves, afin que l’épreuve de 
votre foi, plus précieuse que l’or périssable (qui cepen-
dant est éprouvé par le feu), ait pour résultat la louange, 
la gloire et l’honneur, lorsque Jésus-Christ apparaî-
tra » (1 Pierre 1  :6-7). L’apôtre Jacques fut également 
inspiré à nous dire : « Mes frères, regardez comme un 
sujet de joie complète les diverses épreuves auxquelles 
vous pouvez être exposés, sachant que l’épreuve de 
votre foi produit la patience » (Jacques 1 :2-3).

Nous avons tous besoin d’exercer la foi vivante en 
notre Dirigeant et Sauveur, Jésus-Christ. Nous devons 
davantage « voir » Sa main dans la direction des affaires 
du monde afin de permettre l’accomplissement des 
prophéties bibliques – souvent dans les moindres 
détails ! Nous devons « voir » Sa main alors qu’Il conduit 
Son Église – en continuant d’avoir un petit groupe 
fidèle qui prêche toute la vérité, qui fait l’Œuvre et qui 
pratique le mode de vie divin, tout en préparant ses 
membres à la bonne forme de gouvernement qui sera en 
vigueur dans le Monde de Demain !

Le Christ est vivant ! Il n’a pas quitté Son Église, Il 
ne l’a pas abandonnée ! Il n’est pas un Dieu de désordre 
(1 Corinthiens 14 :33).
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Nous devons y croire. Nous devons savoir – et 
savoir que nous savons – que si le Christ dit qu’Il fera 
telle chose, alors Il la fera  ! Nous devons Le croire 
quand Il nous fait une promesse dans Sa parole 
inspirée !

Jésus a dit : « Si vous demeurez en moi, et que mes 
paroles demeurent en vous, demandez ce que vous 
voudrez, et cela vous sera accordé » (Jean 15 :7). Nous 
devons saturer notre esprit de la parole de Dieu et 
apprendre à penser de la même manière que le Christ. 
Alors Sa parole «  demeurera  » en nous lorsque nous 
prions et nos demandes seront conformes à Sa volonté. 
Comme l’a également écrit l’apôtre Jean : « Nous avons 
auprès de lui cette assurance que si nous demandons 
quelque chose selon sa volonté, il nous écoute. Et si 
nous savons qu’il nous écoute, nous savons que nous 
possédons la chose que nous lui avons demandée, 
quelle qu’elle soit » (1 Jean 5 :14-15).

En outre, rappelez-vous de la puissante promesse 
de Jésus, dans Marc 11 :23-24 : « Je vous le dis en vérité, 
si quelqu’un dit à cette montagne : Ôte-toi de là et jette-
toi dans la mer, et s’il ne doute point en son cœur, mais 
croit que ce qu’il dit arrive, il le verra s’accomplir. C’est 
pourquoi je vous dis : Tout ce que vous demanderez en 
priant, croyez que vous l’avez reçu, et vous le verrez 
s’accomplir. »

Frères et sœurs, si nous nous «  nourrissons  » de 
ces Écritures, alors nous commencerons assurément 
à bâtir «  une atmosphère de foi  » dans l’Église du 
Dieu Vivant. Il est manifeste que nous n’obtiendrons 
pas la foi par «  nous-mêmes  ». Chacun d’entre nous 
doit faire sa part en étudiant la parole avec ardeur, en 
méditant sur les exemples de foi dans la Bible et sur 
ce que Dieu accomplit au sein de Son Église et de Son 

Œuvre aujourd’hui. Implorons Dieu en priant de tout 
notre cœur et en jeûnant afin que notre Père céleste 
nous donne le «  don  » de la foi par Son Saint-Esprit 
(1 Corinthiens 12 :7-9).

Souvenez-vous que la parole divine nous dit  : 
« Or, sans la foi, il est impossible de lui être agréable ; 
car il faut que celui qui s’approche de Dieu croie que 
Dieu existe, et qu’il est le rémunérateur de ceux qui 
le cherchent [diligemment]  » (Hébreux 11  :6). Bâtir 
une atmosphère de foi au sein de l’Église de Dieu est 
absolument essentiel de nos jours. Nous ne pouvons 
pas imaginer l’intensité des épreuves, des tests, des 
persécutions et des difficultés que rencontrera Son 
peuple au cours des prochaines années. Nous aurons 
tous besoin d’une foi vivante en Dieu. Pour accomplir 
l’Œuvre qu’Il nous a confiée, nous devrons marcher 
avec Dieu, être en communion avec Lui et imprégner 
notre esprit d’un certain nombre d’enseignements 
directs de Jésus-Christ, comme dans Jean 14  :11-12  : 
«  Croyez-moi, je suis dans le Père, et le Père est en 
moi ; sinon, croyez du moins à cause de ces œuvres. En 
vérité, en vérité, je vous le dis, celui qui croit en moi 
fera aussi les œuvres que je fais, et il en fera de plus 
grandes, parce que je m’en vais au Père. »

Jésus dit également  : «  Mais, quand le Fils de 
l’homme viendra, trouvera-t-il la foi sur la terre ? » (Luc 
18 :8). Il n’y aura pas beaucoup de foi dans le monde, 
mais nous devons tout faire, dans la véritable Église de 
Dieu, pour renforcer notre foi – individuellement et 
collectivement. En effet, comme nous l’avons vu, sans 
la foi il est impossible d’être agréable à Dieu. Sans la foi, 
nous ne pourrons pas non plus accomplir la grande 
Œuvre qu’Il a confiée à Ses serviteurs, en ces derniers 
jours. LJ
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D E X T E R  WA K E F I E L D

 « N’oubliez pas ! » Dieu inspira l’apôtre Pierre à utiliser ces mots pour nous dire de nous assurer  
de nous souvenir d’une chose en particulier : « Mais il est un point que vous ne devez pas oublier, bien-aimés :  

c’est que, devant le Seigneur, un jour est comme mille ans et mille ans sont comme un jour » (2 Pierre 3 :8, Colombe).  
Pourquoi est-ce si important, au point que Pierre insistât en disant que nous ne devons pas oublier ce point-là ? 

Nous comprenons que pour Dieu la per-
ception du temps est bien différente de la 
nôtre, que pour Lui « un jour est comme 
mille ans et mille ans sont comme un 

jour  ». Beaucoup de gens comprennent seulement le 
sens général de cette phrase. Mais cette phrase four-
nit une information supplémentaire très importante 
lorsqu’elle est prise dans le contexte des Écritures. 

Le contexte se rapporte au Millénium. Peu avant 
cette déclaration au verset 8, Pierre mentionna «  les 
derniers jours » au verset 3. Il s’agit des jours qui pré-
céderont de façon rapprochée le retour du Christ pour 
établir Son Royaume. Le verset 7 en parle comme du 
«  jour du jugement  ». Puis au verset 10, Pierre men-
tionna « le jour du Seigneur ». Au verset 12, il écrivit : 
«  Attendez et hâtez  l’avènement du jour de Dieu.  » 
Pierre écrivait clairement dans le contexte du Millé-
nium. Qu’a-t-il donc écrit à ce sujet et pourquoi cela 
est-il si important ? 

De nombreux détracteurs s’empressent de dire que 
nous ne devrions pas lire la Bible de façon trop litté-
rale. Cependant, lorsque les gens ont du mal à com-
prendre la Bible, c’est parfois parce qu’ils ne la lisent 
pas de façon assez littérale. Pierre n’écrivait pas au 
sens figuré ou en métaphores. Au contraire, il voulait 
dire exactement ce qu’il écrivait.

Bibliquement parlant, quel jour est comme mille 
ans ? Le jour du sabbat est comme mille ans – il repré-
sente le règne ou le repos millénaire du Christ. Et 
quelle période de mille ans est comme un jour  ? Le 
dernier millénaire, pendant lequel le Christ sera à la 

tête du Royaume de Dieu sur Terre, est comme le sep-
tième jour. Le Christ est le Seigneur du septième mil-
lénaire – Son sabbat millénaire – et Il est le « maître 
du sabbat » (Luc 6 :5). Cette information semble être 
très importante pour le peuple de Dieu, car Pierre 
fut inspiré à nous exhorter en disant  : «  Mais il est 
un point que vous ne devez pas oublier. » Cette infor-
mation a survécu pendant des siècles après l’époque 
des apôtres. Cependant, comme pour de nombreux 
autres enseignements du Christ et des apôtres, cette 
doctrine fut changée ultérieurement, puis complète-
ment rejetée. 

Une brève histoire de la doctrine des “7000 ans”
L’enseignement des «  7000 ans  » a une histoire an-
cienne bien connue des historiens. L’historien très 
respecté Edward Gibbon écrivit un célèbre passage au 
sujet de l’Église du premier siècle :

« L’ancienne doctrine des millénaires, qui 
eut tant de partisans, tenait intimement à l’opi-
nion de la seconde venue du Messie. Comme les 
ouvrages de la création avaient été finis en six 
jours, leur état actuel était fixé à six mille ans, 
selon une tradition attribuée au prophète Élie. 
Par la même analogie on prétendait qu’à cette 
longue période, alors presque accomplie, de 
travaux et de disputes, succéderait un joyeux 
sabbat de dix siècles, et que Jésus-Christ, sui-
vi de la milice triomphante des saints et des 
élus échappés à la mort, ou miraculeusement 
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rappelés à la vie, régnerait sur la terre jusqu’au 
temps désigné pour la dernière et générale ré-
surrection » (Histoire du déclin et de la chute de 
l’Empire romain, tome 1, éditions Laffont, page 
343, traduction François Guizot). 

Gibbon comprenait ces points en se basant sur l’his-
toire séculière, pas en lisant les Écritures. La doctrine 
des « 7000 ans » était souvent mentionnée par les an-
ciens auteurs, qu’ils fussent dans l’Église ou en dehors. 
Par exemple, peu après l’an 100 apr.  J.-C., l’auteur du 
livre apocryphe de Barnabé y fit une référence détaillée, 
en parlant de la croyance de l’Église du premier siècle :

«  “Dieu fit en six jours les œuvres de ses 
mains ; le septième jour elles étaient achevées ; 
et il chôma [se reposa] le septième jour et le bé-
nit.” Faites attention, mes enfants, à ce que si-
gnifient ces mots  : “Il acheva son œuvre en six 
jours.” Cela veut dire qu’en six mille ans, le Sei-
gneur achèvera toutes choses, car pour lui un 
jour signifie mille années. C’est lui-même qui 
l’atteste par ces mots  : “Voici, un jour du Sei-
gneur sera comme mille années.” Donc, mes en-
fants, en six jours, c’est-à-dire en six mille ans, 
toutes choses auront achevé leur cours. “Il chô-
ma le septième” veut dire : lorsque son Fils sera 
venu mettre une fin au temps de l’injustice, ju-
ger les impies, métamorphoser le soleil, la lune 
et les étoiles, alors il chômera pleinement le 
septième jour » (Les pères apostoliques, “Lettre 
de Barnabé”, chapitre 15, éditions du Cerf, pages 
301-302, traduction sœur Suzanne-Dominique). 

Plus tard, dans la seconde moitié du 2ème siècle, 
Irénée, le deuxième évêque de Lyon, en France, a écrit :

« Car autant de jours a comporté la création 
du monde, autant de millénaires comprendra 
sa durée totale. C’est pourquoi le livre de la Ge-
nèse dit : “Ainsi furent achevés le ciel et la terre 
et toute leur parure. Dieu acheva le sixième jour 
les œuvres qu’il fit, et Dieu se reposa le septième 
jour de toutes les œuvres qu’il avait faites.” Ceci 
est à la fois un récit du passé, tel qu’il se dérou-
la, et une prophétie de l’avenir : en effet, si “un 
jour du Seigneur est comme mille ans” et si la 

création a été achevée en six jours, il est clair 
que la consommation des choses aura lieu la six 
millième année […] Ce sont ceux qui auront lieu 
au temps du royaume, c’est-à-dire en ce septième 
jour qui a été sanctifié et en lequel Dieu s’est re-
posé de toutes les œuvres qu’il avait faites : vrai 
sabbat des justes… » (Contre les hérésies, livre 5, 
chapitres 28 et 33, éditions du Cerf, pages 654, 
665, traduction Adelin Rousseau).

Sous une forme ou une autre, la doctrine des mil-
lénaires avait de nombreux partisans pendant les 
trois premiers siècles de notre ère et nous avons en-
core les traces écrites des débats à ce sujet. Parmi les 
anciens historiens ayant mentionné cette doctrine, 
nous pourrions citer le rabbin Katina, Lactance, 
Victorin de Pettau, Hippolyte de Rome, Justin de 
Naplouse et Méthode d’Olympe. L’Histoire montre 
que l’Église du premier siècle croyait aux enseigne-
ments de l’apôtre Pierre. 

Mais plus tard, d’autres théologiens influents, 
comme Origène (env. 185-254 apr. J.-C.), ont rejeté la 
croyance des millénaires de l’Église originelle, qu’il 
considérait comme une interprétation prophétique 
« dans un sens juif » et un « refus du travail de la pen-
sée, en adoptant un point de vue superficiel de la lettre 
de la loi ». Dans son amillénarisme (opposition au mil-
lénarisme), Origène rejetait une approche littérale 
dans la compréhension des prophéties et il soutenait 
l’idée que le règne millénaire du Christ n’était rien 
d’autre qu’une allégorie. Origène s’opposait au concept 
du « prémillénarisme » – selon lequel le Christ revien-
drait pour inaugurer une période de mille ans. Cepen-
dant, le prémillénarisme était la croyance de l’Église 
du premier siècle et la véritable Église de Dieu l’en-
seigne encore de nos jours.

Le plus grand opposant à la doctrine des 7000 ans 
(une semaine de sept jours millénaires) fut peut-être 
Augustin d’Hippone (354-430 apr. J.-C.), connu par les 
catholiques sous le nom de « saint Augustin ». Richard 
Landes, maître de conférences en Histoire et directeur 
du Centre pour les études millénaires à l’université de 
Boston, a écrit :

«  [Augustin] était le penseur anti-​
apocalyptique et anti-millénaire le plus puis-
sant de l’Église latine […] Son opiniâtreté 
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affirmant que le millénarisme n’avait jamais 
fait partie du véritable christianisme et que les 
dirigeants en charge (le clergé) ne devraient ja-
mais accepter les croyances apocalyptiques ni 
jamais “lire” les  événements contemporains à 
la lumière du livre de l’Apocalypse, ont domi-
né les cercles ecclésiastiques. Lui, ainsi que les 
théologiens, les copistes et les archivistes qui lui 
emboitèrent le pas au cours des siècles suivants, 
travaillèrent diligemment à étouffer la voix des 
[prémillénaristes] dans leurs textes pour le bien 
de l’Église, de l’ordre social et du salut de leur 
âme » (Heaven on Earth, page 85). 

Edward Gibbon écrivit encore à ce sujet :  

«  Depuis saint Justin martyr, et saint 
Irénée, qui avait conversé familièrement avec 
les disciples immédiats des apôtres, jusqu’à 
Lactance, précepteur du fils de Constantin, tous 
les pères de l’Église ont eu soin d’annoncer ce 
millénaire  : quoique cette idée pût n’être pas 
universellement adoptée, elle paraît avoir été 
dominante parmi les chrétiens orthodoxes  […] 
Mais lorsque l’édifice de l’Église eut été 
presque entièrement achevé, on mit de côté les 
instruments qui avaient servi à sa construction. 
La doctrine du règne de Jésus-Christ sur la 
terre, traitée d’abord d’allégorie profonde, parut 
par degrés incertaine et inutile  ; elle fut enfin 
rejetée comme l’invention absurde de l’hérésie 
et du fanatisme » (op. cit., page 344).

Notez enfin cette autre citation de Landes : 

«  La première fois que le “grand récit” de 
l’Histoire occidentale fut présenté (du qua-
trième au quinzième siècle), les historiens 
religieux choisirent de ne pas inclure le millé-
narisme dans le récit. Des théologiens [scep-
tiques], comme Eusèbe (vers 300), Orose (416), 
Grégoire de Tours (vers 570), Isidore (vers 600), 
Bède (vers 700), Otton de Freising (vers 1150) 
et Baronio (vers 1600), ont reconstruit une his-
toire de l’Église en expurgeant autant que pos-
sible à la fois les éléments apocalyptiques et 
millénaristes. La deuxième fois, dans la grande  

révision de l’historiographie moderne, de 
Gibbon à Charles Homer Haskins, des histo-
riens séculiers était déterminés à repousser la 
religion à l’arrière-plan dans leur récit et il n’es-
sayèrent pas de mettre en lumière le phénomène 
religieux que même des historiens ecclésias-
tiques considéraient ridicule » (op. cit., page 83). 

Ainsi, le plan divin et le véritable Évangile du 
Royaume de Dieu, tels que l’Église du premier siècle 
y croyait, furent supprimés – et ils continuent à l’être 
de nos jours. L’exhortation de l’apôtre Pierre de « ne pas 
oublier » a été oubliée ! 

La doctrine des “7000 ans”  
dans le judaïsme ancien
L’origine de cette doctrine se trouve dans la Bible, 
pas dans les traditions juives, mais elle est clairement 
mentionnée dans l’ancien judaïsme – c’est d’ailleurs 
une des raisons (dans le cas d’Origène par exemple) 
pour lesquelles une grande partie du «  christianisme 
institutionnalisé » l’a rejeté plus tard. En 1530, les lu-
thériens qualifièrent les idées du règne millénaire ter-
restre du Messie de « doctrines juives » dans la Confes-
sion d’Augsbourg (article XVII). La première mouture 
de la Confession de foi anglicane (1553) qualifiait la 
croyance dans un millénium de « sottise juive ».  

Néanmoins, la doctrine resta dans les écrits juifs. 
Elle fut mise en avant dans les écrits du sanhédrin à 
l’époque de Jésus. Le talmud rapporte aussi les com-
mentaires de plusieurs sages et il présente cette doc-
trine de diverses manières. Par exemple : 

« Il a été enseigné en accord avec R. Katina : 
“Tout comme la septième année est une année 
de relâche sur sept, ainsi est le monde : un mil-
lier d’années sur sept sera en jachère, comme il 
est écrit : “Et le Seigneur seul sera exalté en ce 
jour”, et il est dit plus loin  : “Un psaume et un 
cantique pour le jour du sabbat”, signifiant que 
le jour est entièrement un sabbat – et il est aussi 
dit : “Car mille ans en ta présence sont comme le 
jour d’hier quand il se termine.”

«  La Tanna debe Eliyahu enseigne  : “Le 
monde doit exister six mille ans. Dans les pre-
miers deux mille ans il y avait la désolation ; pen-
dant deux mille ans la Torah s’est développée  ; 
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et les deux mille ans suivants sont l’ère messia-
nique” » (Talmud de Babylone, traité Sanhedrin, 
folio 97a).

La doctrine des “7000 ans” dans la Bible
Dieu a promis qu’Il allait «  rétablir toutes choses  » 
(Matthieu 17  :11) à l’époque du retour du Christ. Une 
des choses qu’Il a déjà restaurée est la doctrine de Son 
plan de 7000 ans pour l’humanité. 

Le jour millénaire est bien établi dans les Écri-
tures. Nous lisons dans une prière de Moïse  : «  Car 
mille ans sont, à tes yeux, comme le jour d’hier, quand 
il n’est plus, et comme une veille de la nuit » (Psaume 
90 :4). Nous lisons aussi que les saints régneront avec 
le Christ pendant mille ans : « Heureux et saints ceux 
qui ont part à la première résurrection  ! La seconde 
mort n’a point de pouvoir sur eux ; mais ils seront sa-
crificateurs de Dieu et de Christ, et ils régneront avec 
lui pendant mille ans » (Apocalypse 20 :6). 

Le principe du sabbat millénaire implique une 
période de six mille ans – une semaine de six jours 
millénaires de mauvaise gouvernance humaine – qui 
précède le repos millénaire sous le règne du Christ. 
De même que l’Éternel acheva la création en six jours 
et se reposa le septième, Il est en train d’établir les 
fondations de Son plan pendant l’ère actuelle, avant 
que le monde ne connaisse une période de repos et 
de restauration pendant le sabbat millénaire à venir. 
Au cours de la période actuelle de six mille ans – une 
époque allouée à l’humanité afin d’expérimenter ses 
nombreux échecs en essayant de s’autogouverner – 
un monde séduit travaille sous l’esclavage de Satan, 
tout comme l’ancien Israël travailla sous l’esclavage de 
l’Égypte, représentant le règne actuel de Satan en tant 
que «  prince de ce monde  » (Jean 14  :30, Ostervald). 
Alors que l’Égypte représente l’esclavage du monde à 
notre époque, la Terre promise à Israël symbolise le 
Royaume de Dieu et le repos millénaire à venir. 

Il est intéressant de noter que de nombreuses 
choses sont basées sur une période de temps de 6+1 
dans les Écritures et que Dieu utilise souvent cette 
symbolique. Par exemple, un Hébreu pouvait se vendre 
comme esclave, mais seulement pour six ans. Après 
cela, il était libre. « Si tu achètes un esclave hébreu, il 
servira six années  ; mais la septième, il sortira libre, 
sans rien payer  » (Exode 21  :2). Satan tient actuelle-
ment le monde en esclavage, mais pendant le sabbat 

millénaire, l’esclavagiste sera lui-même lié pour mille 
ans – tandis que le monde aura du repos et sera libre. 
L’esclavage du monde – qu’il soit physique ou spirituel – 
ne vient pas de Dieu, mais de Satan. Dieu tolère la situa-
tion actuelle afin de montrer à quoi ressemble la condi-
tion spirituelle de l’humanité à cette époque. 

Dans Hébreux 4, l’apôtre Paul explique com-
ment le sabbat hebdomadaire représente le sabbat 
millénaire au cours du repos divin à venir. Paul uti-
lisa la Terre promise à Israël pour illustrer le repos 
millénaire à venir. Le peuple d’Israël erra 40 ans 
dans le désert à cause de sa désobéissance et de son 
manque de foi en Dieu. De nos jours, l’humanité vit 
durement dans un monde retenu captif depuis en-
viron six mille ans par le dieu de ce monde (2 Corin-
thiens 4 :4), après quoi viendra le repos millénaire du 
sabbat promis depuis longtemps. 

« Craignons donc, tandis que la promesse d’entrer 
dans son repos subsiste encore, qu’aucun de vous ne 
paraisse être venu trop tard » (Hébreux 4 :1). L’apôtre 
Paul nous conseilla de rester diligents afin d’affer-
mir notre vocation et notre élection. L’ancien Israël 
échoua en ne croyant pas à la parole de Dieu et en Lui 
désobéissant. « Car cette bonne nouvelle nous a été an-
noncée aussi bien qu’à eux ; mais la parole qui leur fut 
annoncée ne leur servit de rien, parce qu’elle ne trou-
va pas de la foi chez ceux qui l’entendirent. Pour nous 
qui avons cru, nous entrons dans le repos, selon qu’il 
dit : Je jurai dans ma colère : Ils n’entreront pas dans 
mon repos  ! Il dit cela, quoique ses œuvres aient été 
achevées depuis la création du monde » (versets 2-3). 
Parmi tous ceux âgés de plus de 20 ans, seuls Josué 
et Caleb furent trouvés justes et survécurent aux 40 
années passées dans le désert (Nombres 14 :29), mais 
cela ne changea pas le plan de Dieu pour l’humanité. 
Celui-ci avait été établi dès le début de la création. 

«  Car l’Écriture a parlé ainsi quelque part, 
du septième jour : Dieu se reposa le septième 
jour de tous ses ouvrages  ; et ici encore  : Ils 
n’entreront point dans mon repos  ! Puisqu’il 
reste encore à quelques-uns d’y entrer, et que 
ceux à qui l’heureuse promesse a été premiè-
rement faite, n’y sont point entrés, à cause de 
leur incrédulité, Dieu détermine de nouveau 
un certain jour, par ce mot : Aujourd’hui, disant 
par David, si longtemps après, comme il est dit 
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plus haut  : Aujourd’hui si vous entendez sa 
voix, n’endurcissez point vos cœurs. Car si 
Josué les eût introduits dans le repos, Dieu ne 
parlerait pas après cela d’un autre jour. Il reste 
donc au peuple de Dieu un repos de sabbat. 
Car celui qui est entré dans son repos, se repose 
aussi de ses œuvres, comme Dieu des siennes. 
Efforçons-nous donc d’entrer dans ce repos, 
de peur que quelqu’un ne tombe dans une sem-
blable rébellion » (Hébreux 4 :4-11, Ostervald).

Cependant, le monde continue de profaner systé-
matiquement le saint sabbat hebdomadaire et – ce fai-
sant – il désobéit au commandement divin : « Souviens-​
toi du jour du repos, pour le sanctifier » (Exode 20 :8). 
Le sabbat sera observé en tant que sainte convocation 
dans le Royaume. « À chaque sabbat, toute chair vien-
dra m’adorer, dit l’Éternel » (Ésaïe 66 :23). Le peuple 

sanctifié de Dieu observe Son saint Sabbat et il se sou-
vient de la promesse que celui-ci préfigure. 

Ce que cela signifie de nos jours
La Bible est en grande partie un « livre des 7000 ans ». 
Dieu a établi un plan « avant la fondation du monde » 
(Apocalypse 13 :8 ; 1 Pierre 1 :20 ; Éphésiens 1 :4 ; Jean 
17 :24) et Il le réalisera au cours d’une semaine millé-
naire de la création, tout comme Il restaura la Terre 
pendant la semaine de la création (Genèse 1-2 ; Exode 
20 :11). La Bible révèle une chronologie générale qui a 
été maintenue par ses différents rédacteurs au fil des 
siècles. Bien que les Écritures aient été rédigées par 
de nombreux auteurs, ils ont tous écrit selon le même 
point de vue  : celui du Dieu d’Abraham, d’Isaac et de 
Jacob. Ce livre commence avec le début d’une période 
de 7000 ans dans la Genèse pour s’achever juste après 
cette période dans l’Apocalypse. 

Il est possible de retracer la chronologie allant 
d’Adam jusqu’à la construction du premier temple 
par Salomon (voir dans le Cours de Bible du Monde de 
Demain, leçon 2, chapitre 2). Cependant, à cause des 

aléas dans les années d’accession au pouvoir des rois 
d’Israël, nous ne pouvons pas établir une datation 
précise de la chronologie biblique depuis l’époque du 
premier temple. Autrement dit, Dieu a fait en sorte 
que nous ne puissions pas encore savoir exactement, 
à l’année près, où nous en sommes dans la chronolo-
gie des événements de la fin des temps – nous pouvons 
seulement reconnaître l’époque à laquelle nous vivons 
(2  Pierre 3  :8). D’ailleurs, dans la phrase de Pierre, 
«  devant le Seigneur, un jour est comme mille ans, et 
mille ans sont comme un jour », le mot « comme » vient 
du grec hos (Strong 5613) – qui est traduit par «  envi-
ron  » dans d’autres passages (Marc 5  :13  ; 8  :9  ; Actes 
13 :18, 20). Le mot « comme » (hos) signifie « environ », 
« près de » (cf. Actes 13 :18), « à peu près ». Ainsi, nous 
ne pouvons pas conclure que la durée de cette époque 
sera exactement de six mille ans, mais qu’elle sera 
d’environ six mille ans – six jours millénaires. 

Le Christ nous 
a dit que seul le 
Père connaissait le 
jour et l’heure de 
Son retour – pas 
même les anges 
dans le ciel : « Pour 

ce qui est du jour et de l’heure, personne ne le sait, ni les 
anges des cieux, ni le Fils, mais le Père seul » (Matthieu 
24 :36). De nos jours, Satan, un ange déchu, est assuré-
ment capable de calculer les six mille ans au jour près, 
mais Dieu a déclaré que le décompte était « à peu près » 
millénaire. Même Satan, qui connaît et qui cite les Écri-
tures (Matthieu 4  :5-6), peut uniquement savoir que 
« le temps est court » avant l’accomplissement des six 
mille ans. Mais il peut compter – et il connaît le temps – 
afin de libérer sa méchanceté contre le monde, « animé 
d’une grande colère » (Apocalypse 12 :12). 

Un nombre incalculable d’événements a eu lieu,  
avec ou sans trace écrite. Cependant, la Bible 
– le livre des 7000 ans – contient les faits historiques 
dont nous avons besoin pour comprendre le plan de 
Dieu, ainsi que les instructions nous montrant com-
ment vivre selon Son mode de vie. Elle contient égale-
ment les prophéties – l’histoire écrite à l’avance – que 
nous devons connaître afin de comprendre le plan 
divin. Pour ceux dont Dieu a ouvert l’esprit, Sa parole 
leur permet de comprendre le passé, le présent et l’ave-
nir dans un panorama historique complet. L’Église de 

Dieu a fait en sorte que nous ne puissions pas encore savoir, 
à l’année près, où nous en sommes dans la chronologie des 
événements de la fin des temps – nous pouvons seulement 
reconnaître l’époque à laquelle nous vivons.
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Dieu a reçu des yeux pour voir et des oreilles pour en-
tendre cette parole merveilleuse et pour comprendre 
son but cohérent. Quel autre livre possède un conte-
nu aussi extraordinaire ? Le fait de comprendre la 
semaine millénaire de 7000 ans nous donne le 
contexte pour comprendre ce que contiennent les 
Écritures. 

De nos jours, la plupart des gens  
ont-ils “oublié ce point” ? 
Non seulement les religions mondiales ont oublié la 
doctrine des «  7000 ans  », mais la plupart l’ont spé-
cifiquement rejetée  ! Cependant, la Bible dit que 
nous – les disciples du Christ – pouvons connaître 
les époques et les saisons. «  Instruisez-vous par une 
comparaison tirée du figuier. Dès que ses branches de-
viennent tendres, et que les feuilles poussent, vous sa-
vez que l’été est proche. De même, quand vous verrez 
ces choses arriver, sachez que le Fils de l’homme est 
proche, à la porte. Je vous le dis en vérité, cette généra-
tion ne passera point, que tout cela n’arrive […] Pour ce 
qui est du jour ou de l’heure, personne ne le sait, ni les 
anges dans le ciel, ni le Fils, mais le Père seul » (Marc 
13  :28-32). «  C’est pourquoi, vous aussi, tenez-vous 
prêts, car le Fils de l’homme viendra à l’heure où vous 
n’y penserez pas » (Mathieu 24 :44). Si nous connais-
sions le jour et l’heure, nous aurions tendance à être 
complaisants avec nous-mêmes, au lieu d’être vigi-
lants et spirituellement éveillés. Mais le Christ nous 
dit : « Veillez donc, puisque vous ne savez ni le jour, ni 
l’heure » (Matthieu 25 :13).

Puisque nous ne connaissons pas la date exacte, 
certaines personnes nous demandent parfois  : «  Que 
se passerait-il si nous ne vivions pas aux temps de la 
fin et que le temps continue à s’écouler ? » La réponse 
est que si vous êtes dans l’Église, en obéissant aux 
commandements divins et en observant le sabbat, 
uniquement pour échapper à la grande tribulation, 
ou que vous obéissiez à Dieu dans l’unique espoir de 
voir les prophéties se réaliser, alors vous êtes dans 
l’Église pour une mauvaise raison. Que faites-vous de 
tous nos frères et sœurs qui ont vécu depuis deux mille 
ans et qui ont été fidèles jusqu’à la fin ? Quelle était leur 
raison ? Ils voulaient que leurs péchés soient lavés et 
obéir au mode de vie divin pendant leur vie entière 
– peu importe où ils en étaient dans la prophétie – car ils 
aimaient les grandes bénédictions que sont la loi 
de Dieu et Son mode de vie. Ils croyaient que Dieu 
les ressusciterait à l’immortalité dans Son Royaume 
à l’époque des derniers jours, qu’ils soient vivants ou 
non à la fin des temps. Ils vécurent donc une vie de 
foi et d’obéissance – et ils accomplirent l’Œuvre 
à leur époque. 

La Bible est en grande partie un «  livre des 7000 
ans ». Elle nous annonce la fin dès le commencement. 
Peu importe l’époque à laquelle vous vivez au cours de la 
période de 7000 ans, si vous croyez en Dieu, vous aussi 
vous pourrez connaître la fin dès le commencement. 
Nous avons reçu l’ordre de veiller et, alors que nous 
voyons la fin s’approcher, nous devons nous motiver 
et travailler ensemble en confiance dans la vérité et 
l’Œuvre de Dieu. LJ
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La Terre, l’univers et vous 
dans le plan divin de 7000 ans

W YAT T  C I E S I E L K A

Comment la Terre ou l’univers s’inscrivent-ils dans une histoire de 6000 ans ?  
Comment la théorie d’une « nouvelle Terre » ou d’une « Jeune-Terre » explique-t-elle  

les fossiles préhistoriques des dinosaures, des mammouths et de la faune ancienne ?

Si Dieu a un « plan de 7000 ans », dont les 6000 
premières années sont allouées à l’humanité 
avant le retour du Christ, comment pouvons- 
nous expliquer l’âge de l’univers, des galaxies 

et des étoiles, sans parler de la Terre elle-même.
La plupart des athées et des agnostiques acceptent 

que l’univers soit vieux de plusieurs milliards d’années, 
mais ils rejettent le fait que la création ait besoin d’un 
Créateur. Dans le même temps, des « chrétiens fonda-
mentalistes  » s’égarent en comprenant les Écritures 
de façon erronée et en ignorant les preuves scienti-
fiques, alors qu’ils essaient de faire tenir l’ensemble de 
la création dans une période de 6000 ans. Ils ignorent 
délibérément les résultats des mesures du rayonne-
ment cosmologique fossile montrant que l’univers, 
les galaxies et les étoiles existent depuis plusieurs 
milliards d’années. Même en considérant que les mé-
thodologies et les modèles employés pour établir cette 
datation possèdent une marge d’erreur, le cosmos est 
beaucoup plus vieux que 6000 ans dans tous les cas !

De la même manière, certains essaient de faire 
tenir l’histoire de la Terre dans une période de 
6000 ans, en ignorant délibérément les techniques 
de «  datation relative  » (en étudiant les fossiles 
et les couches sédimentaires), la radiométrie, la 
stratigraphie paléomagnétique (en étudiant comment 
les matériaux magnétiques dans les couches terrestres 
ont été affectés par les changements périodiques 
dans le champ magnétique mondial), la datation au 
potassium-argon, d’autres analyses chimiques, ainsi 
que les carottes de glace prélevées dans l’Arctique et 

l’Antarctique montrant que notre planète a bien plus 
de six millénaires d’existence. 

L’Église de Dieu enseigne un « plan de 7000 ans », 
mais que cela signifie-t-il vraiment  ? Y a-t-il une 
contradiction entre la Bible et la science ? Dieu a-t-Il 
un plan de 7000 ans  ? Que révèlent les Écritures au 
sujet de l’univers, de la Terre et de la création que la 
compréhension scientifique actuelle ne contredit pas ? 

Il est essentiel de comprendre que de nombreuses 
déclarations affirmant que les Écritures et la science 
se contredisent sont fausses. D’un côté les athées et 
les agnostiques s’égarent en reniant le fait que la créa-
tion ait besoin d’un Créateur et que «  les perfections 
invisibles de Dieu, sa puissance éternelle et sa divini-
té, se voient comme à l’œil nu, depuis la création du 
monde, quand on les considère dans ses ouvrages. Ils 
sont donc inexcusables » (Romains 1 :20). D’un autre 
côté, les partisans de la « Jeune-Terre » s’égarent dans 
une direction différente en essayant de faire tenir des 
milliards d’années d’histoire en seulement 6000 ans. 
Les deux théories sont fausses ! Comme nous allons le 
montrer, il n’y a aucune contradiction entre la possi-
bilité que l’univers, les étoiles et les galaxies existent 
depuis plusieurs milliards d’années – ou le fait que des 
dinosaures et d’autres animaux aient vécu sur la Terre 
il y a plusieurs millions d’années – et le fait que Dieu 
créa Adam et Ève il y a environ 6000 ans. 

Toutes choses ont été créées par le Christ
Une vérité fondamentale et très importante dans cette 
discussion est que Dieu a créé TOUTES choses par 
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le Christ. « Car en lui ont été créées toutes les choses 
qui sont dans les cieux et sur la terre, les visibles et les 
invisibles, trônes, dignités, dominations, autorités. 
Tout a été créé par lui et pour lui » (Colossiens 1 :16). 
« Toutes les choses » signifient absolument tout, aussi 
bien dans le règne physique que spirituel. 

Cependant, la Bible ne dit pas que toutes ces choses 
ont nécessairement été créées il y a environ 6000 ans. 
Il existe une période de 6000 ans pour l’humanité 
et la Bible enseigne clairement que le règne du 
Christ sera un Millénium – une époque d’une durée 
de 1000 ans (Apocalypse 20  :6). L’Église de Dieu 
continue d’enseigner avec justesse ce plan général. 
Et l’enseignement de ce plan, ou de cette doctrine, 
ne date pas d’hier ! Comme Dexter Wakefield l’a écrit 
dans son article  : «  L’enseignement des “7000 ans” a 
une histoire ancienne bien connue des historiens  » 
(cf. page 8 de cette revue). 

Vers le 2ème siècle apr.  J.-C., de nombreux auteurs 
mentionnèrent la doctrine des 7000 ans. Eusèbe écri-
vit que Papias d’Hiérapolis (en Asie mineure) aurait 
déclaré  «  qu’il y aura mille ans après la [première] 
résurrection des morts, que le règne du Christ sera 
matériel et aura lieu sur la terre  » (Histoire ecclésias-
tique, livre 3, chapitre 39, éditions Picard, traduction 
Émile Grapin). Dans Dialogue avec Tryphon, Justin 
de Naplouse écrivit qu’après les 1000 ans de règne du 
Christ sur la Terre, une résurrection générale et un ju-
gement auraient lieu (chapitres 80 et 81). Irénée, deu-
xième évêque de Lyon, a écrit : « Car autant de jours a 
comporté la création du monde, autant de millénaires 
comprendra sa durée totale  », avant de dresser un 
parallèle entre les sept jours de la création et les sept 
millénaires du plan divin pour l’humanité (Contre les 
hérésies, livre 5, chapitre 28, éditions du Cerf, traduc-
tion Adelin Rousseau). Tertullien reconnaissait égale-
ment la possibilité de la promesse d’un Millénium sur 
la Terre (Contre Marcion, livre 3, chapitre 25). 

En parlant de cette doctrine, Douglas Winnail a 
écrit dans un article :

«  Au fil des ans, l’Église de Dieu a expliqué 
que Dieu avait un plan de 7000 ans. Bien que 
cela ne soit pas mentionné spécifiquement dans 
les Écritures, nous le comprenons à travers 
l’analogie historique et biblique. Dans les deux 
premiers chapitres de la Genèse, nous lisons 

que pendant la “semaine de la création”, Dieu 
fit la Terre et toutes choses en six jours – avant 
de se reposer le septième jour. En citant Psaume 
90  :4, l’apôtre Pierre signala cette analogie en 
écrivant que “devant le Seigneur, un jour est 
comme mille ans, et mille ans sont comme un 
jour” (2 Pierre 3 :8). L’apôtre Paul fit une analo-
gie similaire en comparant le repos de Dieu lors 
du septième jour de la semaine de la création 
avec notre repos du sabbat [hebdomadaire], 
puis le repos ultime pour les chrétiens dans le 
Millénium (Hébreux 4  :1-11). Pendant le repos 
millénaire, les saints régneront avec le Christ 
pendant 1000 ans, lorsque le Royaume de Dieu 
sera établi sur cette Terre (Apocalypse 20 :4-6). 
L’implication de cette analogie est que le plan 
de Dieu alloue 6000 ans à l’humanité pour ten-
ter de diriger la Terre, suivis par le règne de 
1000 ans du Christ et des saints  » (“Is There a 
Plan of God ?”, Living Church News, novembre-​
décembre 2001). 

Pourtant, certains se sont emparés de la « doctrine 
des 7000 ans » et, en désaccord avec les Écritures, ils 
essaient de faire rentrer toute l’histoire de l’univers 
dans les dernières 6000 années. Ce n’est pas ce que la 
Bible déclare ni ce que l’Église de Dieu enseigne. Alors, 
qu’est-ce que la Bible enseigne au sujet de l’origine de 
l’univers ? 

1. Au commencement étaient Dieu le Père  
et la Parole, qui devint le Christ
Il y avait déjà un «  commencement  » avant Genèse 
1 :1. Nous lisons ainsi dans Jean 1 :1-2 : « Au commen-
cement était la Parole, et la Parole était avec Dieu, et 
la Parole était Dieu. Elle était au commencement avec 
Dieu. » Il s’agit de « l’éternité » passée. Nous voyons à 
nouveau au verset 3, que toutes choses ont été faites 
par la Parole, qui devint le Christ : « Toutes choses ont 
été faites par elle, et rien de ce qui a été fait n’a été fait 
sans elle. » Jean 1 :1-2 fait référence à une réalité anté-
rieure à la création. La Parole qui était avec Dieu et qui 
était Dieu existait avant que le temps ou l’espace aient 
été créés. 

Les théories actuelles en cosmologie (l’étude de 
l’origine de l’univers physique) estiment que l’espace 
et le temps font tous deux partie de l’univers physique. 
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Les expériences validant la théorie de la relativité res-
treinte d’Albert Einstein montrent qu’il existe un lien 
entre l’univers physique et le temps – et que cet espace 
et ce temps ne sont pas des concepts valides s’ils sont 
pris séparément. Selon la physique moderne, il est 
probable que le temps n’existait pas avant que Dieu 
ne crée l’espace. Ces théories valident aussi le fait que 
Dieu et la Parole existaient «  avant tous les temps  » 
(2 Timothée 1 :9, BFC).

2. “Plus tard”, Dieu créa le monde des esprits
La Bible révèle que Dieu et la Parole ont toujours 
existé, mais à un moment donné, ils créèrent quelque 
chose – quoi donc ? Les Écritures nous fournissent la 
réponse. Dans Job 38  :4-7, nous voyons que lorsque 
Dieu planifia la création de l’univers physique (lors-
qu’Il en “fixa les dimensions”), puis qu’Il «  [ jeta] les 
fondations de la terre  » (Ostervald), les anges exis-
taient déjà et ils poussèrent des « cris de joie » au sujet 
de la merveilleuse création que Dieu mettait en place. 
Donc, les anges avaient déjà été créés, avant la créa-
tion du monde physique.

3. Encore “plus tard”,  
Dieu créa les cieux et la Terre par le Christ
Genèse 1  :1 arrive bien après que le monde angélique 
a été créé. Nous lisons  : «  Au commencement, Dieu 
[la forme plurielle ’elohiym indiquant Dieu et la Parole 
ensemble] créa les cieux et la terre.  » Cette première 
création de l’univers physique est mentionnée ailleurs 
dans la Bible. Mais comme nous allons le voir, cela eut 
lieu longtemps avant la création d’Adam et Ève ! Vous 
serez peut-être surpris de voir que certains versets bi-
bliques, écrits il y a des milliers d’années, s’accordent 
avec les théories actuelles concernant l’origine et la 
condition de l’univers physique, bien avant que celles-
ci ne soient découvertes à notre époque récente ! 

Des centaines d’années en arrière, l’Église catho-
lique persécuta ceux qui s’opposaient publiquement à 
sa théorie disant que notre système solaire était fixe et 
que l’univers tournait autour de la Terre. Cependant, 
des milliers d’années plus tôt, Dieu écrivit qu’Il avait 
Lui-même «  étendu les cieux  » (voir Psaume 104  :2  ; 
Ésaïe 42  :5  ; Jérémie 51  :15). Le verbe hébreu pour 
« étendre » – natah – indique un mouvement et une ex-
pansion. Cela s’accorde tout à fait avec les conclusions 
actuelles des astronomes montrant que l’univers n’est 

pas « fixe » et que les galaxies se déplacent vers l’exté-
rieur de celui-ci – elles continuent de s’étendre !

4. Entre Genèse 1 :1 et Genèse 1 :2  
(la théorie du décalage)
Après que le monde des esprits a été créé, et appa-
remment longtemps après que les étoiles et les ga-
laxies ont été créées, Genèse 1  :2 révèle que la Terre 
était devenue tohu (un mot hébreu signifiant informe, 
chaotique ou dévasté) et bohu (vide et dévasté). Mais 
Dieu ne créa pas notre planète ainsi  ! Comme nous 
allons le voir dans un moment, il y a un «  décalage  » 
entre Genèse 1  :1 et Genèse 1  :2. Ce décalage ou cette 
période pourrait aisément représenter plusieurs mil-
lions d’années. Certains lui donnent le nom de « théo-
rie du décalage ». Cela s’accorde avec la Bible et avec 
la science. C’est aussi ce que l’Église de Dieu enseigne. 
Mais comment pouvons-nous en être sûrs ? 

Dans Genèse 1  :2, le verbe « être » (était) vient de 
l’hébreu hayah, qui devrait plutôt être traduit par 
« devenir » (devint) dans ce passage. Selon le contexte, 
ce mot hébreu signifie «  être  » ou «  devenir  ». Par 
exemple, Genèse 19  :26 déclare que la femme de Lot 
« devint » (hayah) une statue de sel. Mais il y a une rai-
son bien plus importante pour laquelle nous savons 
que la Terre « devint » tohu et bohu. 

Dieu ne créa pas la Terre tohu et bohu, c’est-à-dire 
informe, vide et dévastée. Dieu n’est pas l’auteur de la 
confusion (1 Corinthiens 14 :33) ! Ésaïe 45 :18 explique 
cela très clairement  : «  Car ainsi parle l’Éternel, le 
créateur des cieux, le seul Dieu, qui a formé la terre, 
qui l’a faite et qui l’a affermie, qui l’a créée pour qu’elle 
ne soit pas déserte [tohu], qui l’a formée pour qu’elle 
soit habitée…  » D’autres passages établissent un lien 
entre l’expression « tohu et bohu » et une punition pro-
voquée par un péché (Jérémie 4 :23 [informe et vide] ; 
Ésaïe 34 :11 [désolation et destruction]). Il se passa as-
surément quelque chose entre Genèse 1  :1 et Genèse 
1 :2. Dieu n’a pas créé les cieux et la Terre dans un état 
de « chaos ». 

C’est Satan qui corrompt les choses (cf. Ézéchiel 
28  :15). Lorsque Dieu fait quelque chose, ce qu’Il fait 
est « très bon » (Genèse 1 :31). Lucifer a délibérément 
choisi de se rebeller et de devenir Satan – celui qui 
détruit, qui blesse et qui commet le meurtre (Jean 
8 :44). Il est impossible que Dieu ait créé des choses 
dévastées ou chaotiques. C’est en violation avec les 
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Écritures et cela est contraire à la nature divine. 
Affirmer le contraire – le fait que Dieu ait pu créer 
des choses dans un état chaotique – démontre une 
incompréhension totale de la nature divine.

Il est logique que la rébellion pécheresse de Satan 
ait été la cause de la confusion que nous voyons dans 
Genèse 1 :2. Comme Jésus l’a dit, Il vit « Satan tomber 
du ciel comme un éclair » (Luc 10 :18). Dans la brochure 
Dieu a-t-il créé le diable ?, M. Armstrong a écrit : « La 
terre avait été créée parfaite. Par la suite, à cause de 
la rébellion de Lucifer et de ses anges, elle devint une 
ruine  » (page 9). Ézéchiel 28  :11-15 et Ésaïe 14  :12-15 
rapportent cet épisode. Satan était le gouverneur de 
toute la Terre avant sa rébellion (et il dirige toujours 
l’ensemble de la Terre – cf. Jean 14 :30 ; 2 Corinthiens 
4 :4 ; Éphésiens 6 :12). Il attaqua le trône de Dieu, mais 
il fut rejeté sur la Terre ! Assurément, le Christ est in-
finiment plus puissant que Satan, mais Il ne le rempla-
cera, en tant que dirigeant de ce monde, qu’à partir de 
Son second Avènement (cf. Apocalypse 11 :15). 

C’est la rébellion de Satan qui causa la destruction 
de la Terre avant Adam. Dieu ne créa pas notre planète 
ainsi. Les agissements pécheurs de Satan laissèrent la 
Terre et les cieux dans un état de ruine, de chaos et de 
dévastation, comme nous l’avons lu dans Genèse 1 :2. 

5. Après Genèse 1 :2, Dieu “recréa”  
(renouvela) les cieux et la Terre
Psaume 104  :30 déclare  : «  Tu envoies ton Esprit  : 
ils sont créés, et tu renouvelles la face de la terre.  » 
Ce passage est symbolique de la promesse dans la-
quelle Dieu dit qu’Il soutient Sa création, mais cela 
pourrait aussi être une référence concrète à l’œuvre  
de recréation qui débuta à partir de Genèse 1  :2. 
À l’avenir, Dieu accomplira à nouveau un rafraî-
chissement et un renouvellement similaire à celui 
qu’Il effectua il y a environ 6000 ans  ! Les Écritures 
montrent que Dieu rafraîchira et renouvellera à nou-
veau la Terre au second Avènement du Christ, après 
la terrible destruction que notre planète subira pen-
dant la grande tribulation et le Jour du Seigneur 
(cf. Jérémie 30 :7 ; Matthieu 24 :29-31 ; Actes 3 :19-21 ;  
Romains 8 :21-22). 

Au début de Genèse 1  :3  ; Dieu commence Sa 
« recréation », en réparant la destruction apparue au 
verset 2. Tout d’abord, Il sépara la lumière des ténèbres. 
Dans la suite du récit, nous voyons que tout ce que Dieu 

répara ou créa était bon. La nature divine est de créer 
de bonnes choses – pas quelque chose qui soit dans un 
état de chaos, de néant et de destruction (c.-à-d. tohu 
et bohu) ! Mais les étoiles et les galaxies existaient déjà 
à cette époque. Il fit donc briller la lumière et cela était 
« bon » (verset 4). Tout ce que Dieu créa ou renouvela 
était bon – qu’il s’agisse de la végétation et des arbres 
(verset 12), des animaux (verset 25), ou de la création 
de l’homme et de la femme (verset 27). « Dieu vit tout 
ce qu’il avait fait et voici, c’était très bon » (verset 31). 

6. Puis Dieu créa l’homme
Cela marque enfin le début du plan de 7000 ans (et de 
l’histoire humaine il y a environ 6000 ans).

Il n’y aucune raison biblique de douter au sujet 
des fossiles de dinosaures et d’autres animaux qui 
ont existé avant la création de l’homme, mais au-
cune de ces créatures n’était humaine. Adam et Ève 
furent les premiers êtres humains. C’est Dieu qui les 
créa, comme tout le reste, par le Christ (Jean 1  :3  ;  
Éphésiens 3  :9  ; Colossiens 1  :16  ; Apocalypse 4  :11). 
Comme nous l’avons vu précédemment, il y avait déjà 
eu une création avant Genèse 1  :2, mais Satan la cor-
rompit et la détruisit, la rendant tohu et bohu. Ni la 
science ni la Bible ne contredisent cela. 

Puisqu’aucun animal créé avant Adam n’était 
humain, quelles sont les caractéristiques uniques 
inhérentes aux êtres humains ? En quoi Adam et Ève 
étaient-ils différents des animaux qui furent créés 
avant eux ? Les différences sont nombreuses !

Premièrement. Genèse 3  :20 révèle qu’Ève fut la 
mère de tous les êtres humains. Tous descendent 
donc d’Ève. 

Deuxièmement. Seuls les êtres «  humains  » pos-
sèdent «  l’esprit de l’homme  » (Job 32  :8  ; Proverbes 
20 :27). L’esprit de l’homme est ce qui nous rend vrai-
ment humains. C’est ce qui nous permet de posséder 
la compréhension (1  Corinthiens 2  :11), ainsi que de 
penser et de réfléchir à un niveau humain plus élevé, 
au lieu du niveau inférieur des animaux. 

Troisièmement. Les êtres humains sont créés à 
l’image de Dieu (Genèse 1 :27). Bien qu’ils soient phy-
siques, et que Dieu soit esprit (Jean 4 :24), les humains 
sont créés selon l’apparence de Dieu, non seulement 
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dans notre capacité à penser, à réfléchir et à créer, 
mais aussi dans notre forme et notre silhouette. Les 
humains ne ressemblent pas à des poissons, des in-
sectes ou des animaux à quatre pattes. Ils ressemblent 
à notre Père éternel. (Voir l’article “À l’image de Dieu”, 
Le Journal, janvier-février 2017, page 5). 

Quatrièmement. Le Saint-Esprit est seulement dis-
ponible pour les humains  ; aucune autre créature vi-
vante ne peut y accéder. Le Saint-Esprit est accordé à 
ceux que Dieu appelle (Jean 6  :44), qui se repentent, 
qui sont baptisés et qui reçoivent l’imposition des 
mains de la part d’un véritable ministre de Dieu 
(Actes 2  :38). Seuls les êtres humains peuvent être 
baptisés et recevoir le Saint-Esprit.

Cinquièmement. Grâce au Saint-Esprit en eux, les 
êtres humains deviennent capables d’obéir à Dieu, 
d’observer Ses lois et de Lui montrer leur amour – et 
comme l’indique 1 Jean 5 :2-3, l’amour de Dieu consiste 
à garder Ses commandements.

Sixièmement. Lorsque les êtres humains meurent, ils 
ne sont pas conscients et ils n’ont pas une âme immor-
telle. Mais contrairement aux animaux, Dieu conserve 
leur esprit lorsqu’ils «  dorment  » pendant la mort, 
afin de le réserver pour le jugement (Ecclésiaste 9 :10 ; 
12 :9 ; Romains 14 :10 ; 2 Corinthiens 5 :10).

Septièmement. Les êtres humains ont été créés pour 
faire partie de la famille de Dieu (Romains 8  :14-17  ; 
2 Pierre 1 :4). En cela, les humains sont uniques, spé-
ciaux et très différents des animaux. En tant qu’êtres 
humains, avec l’esprit de l’homme en nous et ayant le 
potentiel de recevoir le Saint-Esprit, nous pourrons 
naître dans la famille de Dieu à l’avenir. Cette oppor-
tunité n’est pas accordée aux animaux, elle est unique-
ment réservée aux êtres humains.  

Voici comment M. Herbert Armstrong résuma cela 
dans une de ses brochures :

«  Dieu avait rendu accessible à Adam le 
Saint-Esprit. Néanmoins, lorsque Adam se re-
bella et prit du fruit défendu, Dieu le fit chas-
ser du jardin d’Éden et lui interdit tout accès à 
l’arbre de la vie – qui symbolise le Saint-Esprit.

Par l’intermédiaire de Christ, les hommes qui 
se sont repentis peuvent maintenant recevoir le 
don qu’est le Saint-Esprit. Christ déclara à Nico-
dème : “… si un homme ne naît d’eau et d’Esprit, il 
ne peut entrer dans le royaume de Dieu.”

Bien entendu, Nicodème ne pouvait pas 
comprendre cette déclaration. Jésus explique 
ce qu’Il venait de dire : “Ce qui est né de la chair 
est chair, et ce qui est né de l’Esprit est esprit” 
(Jean 3 :6).

L’homme a été tiré du sol. Il est chair. Jésus 
ne parlait pas d’une naissance physique, ou d’une 
expérience de conversion au cours de cette vie, 
mais bien d’une naissance spirituelle lorsque 
l’homme deviendra entièrement Esprit. C’est 
alors qu’il sera né de Dieu (Jean 4 :24).

Pour devenir un être humain, chacun de 
nous a dû être engendré par son père humain. De 
même, pour naître de nouveau – de l’esprit di-
vin – on doit tout d’abord être engendré du père 
spirituel » (Ce que la science ignore à propos de 
l’esprit humain, pages 10-11). 

7. Le Royaume de Dieu
Finalement, après avoir laissé l’humanité expérimen-
ter ses propres voies pendant environ 6000 ans, le 
Christ reviendra et inaugurera le Millénium. Ce sera la 
réalisation d’Apocalypse 11 :15, lorsque les royaumes de 
ce monde deviendront les royaumes du Christ et qu’Il 
régnera pour toujours ! Le plan de Dieu pour l’humani-
té arrivera alors à terme, lorsqu’Elohim deviendra une 
immense famille ! Comme M. Roderick Meredith l’a ré-
sumé avec force dans la brochure Votre ultime destinée :

« Dans sa seconde épître, [Pierre] a décrit la 
façon dont la puissance divine “nous a donné 
tout ce qui contribue à la vie et à la piété […] 
afin que par elles [les promesses] vous deveniez 
participants de la nature divine, en fuyant la 
corruption qui existe dans le monde par la 
convoitise” (2 Pierre 1 :3-4).

Tous ces écrits veulent-ils réellement dire 
ce qu’ils disent  ? Pouvons-nous honnêtement 
«  vider de leur sens littéral  » les nombreux 
versets inspirés qui nous disent d’être “saints”, 
d’être “comme Dieu”, et de nous soumettre à 
Lui, afin qu’Il place en nous Sa propre nature 
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divine ? Non ! Il est donc logique de croire que le 
but de Dieu a toujours été de Se reproduire. C’est 
ce que Sa Famille (Elohim) avait en tête lorsque 
Dieu dit : “Faisons l’homme à notre image, selon 
notre ressemblance” (Genèse 1 :26) » (page 16).

Dieu a un plan de 7000 ans, mais Il l’a conçu il y a 
des milliards et des milliards d’années ! Dieu est en train 

de créer une famille divine et Il veut que vous en fas-
siez partie ! C’est une formidable vérité que le monde 
ne comprend pas encore  : la plénitude éternelle que 
même les saints ont du mal à imaginer (Psaume 145 :3 ; 
Ésaïe 9 :6). Nous sommes destinés à devenir membres 
de la famille de Dieu, Elohim, et à vivre pour l’éterni-
té dans la paix, l’harmonie, l’amour, la perfection et la 
soumission à la loi parfaite de Dieu. LJ
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Les gens disent souvent : « Ne te prends pas la tête 
avec ça, ce n’est pas important  ! » Nous cherchons 

souvent à éviter le stress et à éviter de subir les consé-
quences de nos actions. Cependant, un jour ou l’autre, 
nous devons rendre compte de nos agissements – et à 
ce moment-là, tout est important.

De bonnes habitudes et une conduite vertueuse nous 
permettent toujours de récolter de grands bénéfices à 
l’avenir, tandis que la recherche des choses vaines et les 
tentatives de « tout avoir, tout de suite » apportent rare-
ment de bons résultats. À notre époque, comme dans le 
passé, il y a des exemples positifs 
qui peuvent nous inspirer.

Plusieurs héros nationaux 
américains – comme George Was-
hington, Benjamin Franklin et 
Abraham Lincoln –  sont sortis 
de l’obscurité pour devenir des 
hommes célèbres et reconnus 
pour leur force de caractère. Plus 
tard, un enfant malade, Theodore 
Roosevelt, surmonta ses faiblesses physiques et accom-
plit de grandes choses grâce à sa détermination, sa persé-
vérance et son courage.

Jadis, Abram, qui devint Abraham, fut un formidable 
exemple de persévérance, de maîtrise de soi et 
d’obéissance. Quel fut le résultat ? « Abraham crut à Dieu, 
et celui lui fut imputé à justice  ; et il fut appelé ami de 
Dieu » (Jacques 2 :23).

Des années plus tard, Jacob, qui devint Israël, et son 
fils Joseph, bénéficièrent de l’intervention de Dieu dans 
leur vie, pour des buts précis. À chaque fois, la relation 
spéciale que ces hommes entretinrent avec Dieu était di-
rectement liée avec leur obéissance à leur Créateur. Rien 
n’a changé de nos jours. Dieu demande toujours à Son 

peuple d’être attentif, en obéissant à Ses lois et en faisant 
Sa volonté.

Salomon, le fils du roi David, écrivit abondamment à ce 
sujet. Il conclut le livre de l’Ecclésiaste avec ces paroles : 
« Écoutons la fin du discours : Crains Dieu et observe ses 
commandements. C’est là ce que doit faire tout homme. 
Car Dieu amènera toute œuvre en jugement, au sujet de 
tout ce qui est caché, soit bien, soit mal  » (Ecclésiaste 
12 :15-16)

Dans le Nouveau Testament, nous lisons ces paroles de 
Jésus : « Je vous le dis : au jour du jugement, les hommes 

rendront compte de toute parole 
vaine qu’ils auront proférée. 
Car par tes paroles tu seras 
justifié, et par tes paroles tu seras 
condamné » (Matthieu 12 :36-37).

Comme nous le voyons, ce que 
nous disons et ce que nous faisons, 
même dans les petites choses, est 
très important pendant cette vie et 
pour la vie à venir. Ce principe est 

mis en valeur dans la parabole du serviteur fidèle. Jésus a 
dit : « C’est bien, bon et fidèle serviteur ; tu as été fidèle en 
peu de chose, je te confierai beaucoup » (Matthieu 25 :23).

Qu’en est-il de nous ? Ce que nous faisons au quotidien, 
dans nos vies, est-il vraiment important  ? La Bible 
nous répond très clairement. Le livre de l’Apocalypse 
fait souvent l’éloge de ceux qui «  auront vaincu  ». Les 
paroles prononcées dans l’avant-dernier chapitre nous 
encouragent et nous motivent  : «  Celui qui vaincra 
héritera ces choses, je serai son Dieu, et il sera mon fils » 
(Apocalypse 21 :7).

Soyez attentifs à votre comportement dans la vie 
quotidienne, en public comme en privé, et souvenez-vous 
que « tout est important » !

Tout est important
J .  D AV Y  C R O C K E T T


